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La Côte d'Ivoire souhaite
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Vers un mix énergétique plus équilibré et
une maîtrise de la consommation interne
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Tizi Ouzou

Pétrole

Rasmus Paludan
sabote le rappro-
chement entre la

Suède et la Turquie
Par Mohamed Habili

P lus qu'un jeu d'enfant,
c'est une partie de plai-
sir pour Rasmus

Paludan et les racistes sué-
dois et danois de son espèce.
Chaque fois qu'à force de
patience, de courbettes et de
flatteries, le gouvernement
suédois parvient à se rappro-
cher de son homologue turc,
ce trublion au nom  ridicule
organise un rassemblement
famélique de tarés faits à sa
ressemblance devant l'am-
bassade de Turquie à
Stockholm, et procède posé-
ment devant les caméras ten-
dues vers lui à un autodafé du
Coran. Un geste en apparen-
ce de pure provocation, com-
mis par un malade doublé
d'un sadique. En réalité un
acte soigneusement étudié à
la fois pour son islamophobie
fondamentale, sa haine parti-
culière de la Turquie, et son
refus de l'adhésion de la
Suède à l'Otan. Un triptyque
partagé en Suède et ailleurs
en Europe bien au-delà de
son petit monde. Un acte de
sabotage non moins caracté-
risé que celui qui avait ciblé
l'année dernière dans les eaux
territoriales suédoises et fin-
landaises les gazoducs
russes Nord Stream. C'est
d'ailleurs de la sorte qu'il est
qualifié par les autorités sué-
doises, qui néanmoins
l'avaient autorisé, ne laissant
d'autre choix à la Turquie que
de retrouver toute son opposi-
tion à l'adhésion de la Suède à
l'Otan. 

Suite en page 3
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Foncier, monoxyde de carbone et drogues abordés en Conseil des ministres

le Conseil des ministres a décidé à partir de sa réunion d'hier, de charger Sonelgaz de doter
gratuitement les foyers des citoyens d'alarmes (sonores et visuelles) contre les fuites du
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Instructions fermes du Président
Tebboune sur des dossiers sensibles 

90 000 m3/j en renforcement
des capacités d'eau 

du barrage de Taksebt
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Instructions fermes du Président
Tebboune sur des dossiers sensibles 

Foncier, monoxyde de carbone et drogues abordés en Conseil des ministres
Mercredi 25 janvier 2023

Par Massi Salami 

L
e Président de la
R é p u b l i q u e ,
Abdelmadjid Tebboune,
a présidé, hier, une

réunion du Conseil des ministres
consacrée à deux projets de loi,
le premier ayant trait à la préven-
tion et à la répression de l'usage
et du trafic illicites de stupéfiants
et de substances psychotropes,
et le deuxième fixant les condi-
tions et les modalités d'octroi du
foncier économique relevant du
domaine privé de l'Etat, destiné à
la réalisation de projets d'inves-
tissement, en sus d'un exposé
sur les mesures pratiques pour
limiter le phénomène d'asphyxie
par gaz brûlés (monoxyde de
carbone) dans les foyers. Le
Président a donné un ensemble
d'orientations et d'instructions.

Concernant le projet de loi fixant
les conditions et les modalités
d'octroi du foncier économique
relevant du domaine privé de
l'Etat, destiné à la réalisation de
projets d'investissement, le
Président a ordonné la révision
du texte et son enrichissement
en prenant en considération un
ensemble d'orientations. L'esprit
de la loi doit reposer sur la liber-
té du citoyen à investir dans son
domaine de spécialité et éviter
les graves dérapages qu'a
connus le pays dans le domaine
du foncier industriel. Le chef de
l'Etat a insisté sur le fait que la
vision de l'Algérie à travers cette
loi est l'incitation à l'investisse-
ment selon une approche inté-
grée, comme il a affirmé que l'oc-
troi du foncier à des fins écono-
miques doit être suivi d'une vraie
souplesse juridique pour encou-
rager les investissements et les
attirer, en prenant en considéra-
tion les intérêts suprêmes du
pays. Il était aussi question de
recourir pour ce genre d'opéra-
tions au système numérique
pour éviter la bureaucratie, le
système de guichet unique ayant
pour but de réaliser les projets
de manière rapide et efficace.
Instruction a été aussi donnée
pour que le projet de loi prenne
en considération la distribution
équitable des projets d'investis-
sement à travers le territoire
national. Au sujet de l'exposé sur
les mesures pratiques pour limi-

ter le phénomène d'asphyxie par
gaz brûlés dans les foyers, le
Conseil des ministres a décidé à
partir de sa réunion d'hier, de
charger Sonelgaz de doter gra-
tuitement les foyers des citoyens
d'alarmes (sonores et visuelles)
contre les fuites du monoxyde
de carbone. Désormais, le cahier
des charges de construction de
logement en cours de réalisa-
tion, toutes formules confon-
dues, doit contenir obligatoire-
ment ce genre de système. Le
Président de la République a
enjoint de préparer une nouvelle
loi en coordination entre les
ministères du commerce,
d'Industrie et Startups portant
création de laboratoires de nor-
malisation et de surveillance de
la sécurité dans tous les sec-
teurs. Les ministères de
l'Enseignement supérieur, de
l'Industrie et des Startups ont été
chargés de se coordonner pour
l'emploi de chercheurs et de
spécialistes dans ces nouveaux
laboratoires. Instruction a été par
ailleurs donnée de préparer des
textes de loi interdisant ferme-
ment de toucher les systèmes de
chauffage, les tuyaux de gaz et
les sources d'énergie alimentant
les habitations et l'interdiction de
leur modification à leur récep-
tion. Sur un autre plan, le
Président a apprécié le contenu
du projet de loi ayant trait à la
prévention et à la répression de
l'usage et du trafic illicites de stu-

péfiants et de substances psy-
chotropes. Le Conseil des
ministres a approuvé ce projet
de loi après débat. Dans le cha-
pitre orientations générales, il a
été décidé d'accélérer la création
d'une société mixte de produc-
tion de rails en coopération avec
une expertise étrangère spéciali-
sée dans ce domaine et à répu-
tation mondiale afin de parvenir
à un raccordement total du pays
en voies ferrées, relier le nord au
sud et faciliter le transport aux
opérateurs économiques. La
réalisation d'une voie ferrée doit

être une priorité capitale notam-
ment sur la ligne Ouargla,
Tamanrasset, Ghardaia, El
Ménéa, Ghar Djebilat et Bechar
en raison de l'importance écono-
mique et stratégique de ces
axes. Le Président a aussi donné
des instructions fermes au
Gouvernement de travailler selon
une vision planifiée, profonde
dans tous les secteurs, au lieu
de la gestion au jour le jour et
accorder une grande importance
aux préoccupations et aspira-
tions des citoyens.

M. S. 

 le Conseil des ministres a décidé à partir de sa réunion d'hier, de charger Sonelgaz de doter gratuitement les
foyers des citoyens d'alarmes (sonores et visuelles) contre les fuites du monoxyde de carbone. 

L es prix du pétrole évo-
luaient sans tendance
forte hier, pris entre les

craintes de récession mondiale
et les attentes d'une reprise de la
demande chinoise après la levée
des restrictions sanitaires. Dans
la matinée, le baril de Brent de la
mer du Nord pour livraison en
mars perdait 0,02 % à 88,17 dol-
lars.

Son équivalent américain, le
baril de West Texas Intermediate
(WTI) pour livraison le même
mois, montait quant à lui de 
0,02 % à 81,64 dollars. «Bien
que l'état de l'économie mondia-
le suscite quelques inquiétudes,
le marché est globalement opti-
miste quant à la situation de la
demande», expliquent les ana-
lystes. Une reprise de la deman-
de mondiale de brut est en effet
attendue par les investisseurs, la
Chine, premier pays importateur
de brut au monde, ayant aban-
donné les derniers vestiges de
sa très stricte politique sanitaire
du zéro-Covid. Mais pour l'ins-
tant, «l'écart entre la mobilité
actuelle et celle d'avant la pan-
démie est relativement impor-
tant», affirme Stephen Innes,
analyste chez SPI. D'autant que

le pays fait toujours face à une
nouvelle vague de contamina-
tions au Covid-19 après le retrait
des mesures sanitaires. Cet
écart devrait se réduire à mesu-
re que les tendances écono-
miques en Chine évolueront
favorablement, explique M.
Innes. Le marché reste égale-
ment attentif à l'offre de pétrole,
avec l'entrée en vigueur immi-
nente de l'embargo européen
sur les livraisons de produits raf-
finés en provenance de Russie,
et d'un prix plafond sur ces pro-
duits par les pays du G7, en
complément de celui imposé sur
le brut. De quoi mettre encore
davantage le marché sous pres-
sion. Si l'hypothèse qu'une par-
tie de la production russe dimi-
nuera suite aux sanctions occi-
dentales fait consensus chez les
analystes, le débat reste de
savoir dans quelle mesure. «Et,
bien sûr, on ne peut jamais
exclure totalement une réponse
géopolitique russe», poursuit M.
Innes. Pour rappel, les pays de
l'Opep ont augmenté en
décembre leur production de 91
000 barils par jour par rapport à
novembre, pour atteindre un
total de 28,97 millions de barils

par jour. L'Organisation a décla-
ré, dans son rapport mensuel
publié il y a quelques jours, que
la production de ses membres
était passée à 28,971 millions de
barils par jour, au cours du mois
dernier, contre 28,879 millions
de barils par jour en novembre.
Selon le rapport, six pays, le
Nigeria en tête, ont augmenté
leur production de 91 000, por-
tant sa production à 1,267 mil-
lion de barils. La production
saoudienne – premier exporta-
teur mondial de pétrole –  est
passée à 10,478 millions de
barils par jour, contre 10,474 mil-
lions de barils par jour en
novembre. L'Angola a augmenté
sa production de 42 000 barils
par jour, le Venezuela de 13 000,
la Libye de 17 000 et l'Iran de 
9 000. D'autre part, sept pays
ont réduit leur production : le
Koweït de 35 000 barils par jour
et l'Irak de 4 000 barils par jour.
Les EAU ont réduit leur produc-
tion de 9 000 barils par jour, le
Gabon de 6 000, le Congo de 
18 000, l'Algérie de 11 000 et la
Guinée équatoriale de 1 000
barils par jour. L'Opep prévoit,
par ailleurs,  une performance
meilleure qu'escompté de l'acti-

vité économique chinoise après
la levée des restrictions anti-
Covid, justifiant de réviser, mais
de façon mineure, la prévision
de croissance de demande de
pétrole. Cependant, la situation
devrait à l'inverse se détériorer
dans les autres régions, faisant
baisser la demande de pétrole.
«Cette prévision demeure sujette
à des incertitudes, liées à la
marche de l'économie mondiale,
aux évolutions des mesures de
lutte contre le Covid-19 et aux
tensions géopolitiques», sou-
ligne l'Organisation dans son
rapport de janvier. «Même si le
rythme de la croissance devrait
se poursuivre durant l'année
2023, l'économie mondiale conti-
nue à naviguer entre de nom-
breux défis, l'inflation élevée, le
resserrement monétaire des prin-
cipales banques centrales et les
niveaux élevés de dette souverai-
ne dans plusieurs régions», ajou-
te l'Opep qui table sur 2,5 % de
croissance économique mondia-
le, après 3 % attendu pour 2022.
Pour 2022, l'Opep estime que la
demande de pétrole a augmenté
de 2,5 mb/j, une hausse tirée par
les pays hors OCDE.

Meriem Benchaouia 

Pétrole

Le Brent dépasse les 88 dollars

Tizi Ouzou
90 000 m3/j en

renforcement des
capacités d'eau du
barrage de Taksebt 

Le taux de remplissage du
barrage de Taksebt (10 km au
sud de Tizi Ouzou) sera
renforcé par un apport depuis
l'oued Sébaou à hauteur de 
90 000 mètres cubes par jour.
Le projet a été mis en service
hier par le wali de Tizi Ouzou,
Djilali Doumi. L'opération de
pompage des eaux de l'oued
Sébaou vers le barrage de
Taksebt n'est qu'à sa première
phase, comme l’a expliqué le
chef de l'exécutif, puisque
l'objectif est d'atteindre en avril
prochain 270 000 m/j. Le projet
est confié à l'entreprise
publique Cosider. Nous avons
appris à l'occasion de la mise
en service de ce pompage que
le taux de remplissage du
barrage a atteint les 16 %, soit
28 millions m3, mais sans
compter l'apport des dernières
pluies et la fonte des neiges en
montagne. Par ailleurs, la
direction locale de l'Algérienne
des eaux a fait état du
déboîtement de la conduite
principale du transfert du
barrage Taksebt vers les
communes du flanc-nord (DN
500), survenu lundi dernier,
suite à un éboulement de
terrain, causant ainsi la
perturbation de «l'alimentation
en eau potable des communes
de Boudjima, Timizart, Aghribs,
Tigzirt, Azeffoune, Iflissen,
Akerrou et Yakourene». L'ADE
de Tizi Ouzou a assuré que
d'«importants moyens humains
et matériels sont déployés en
dépit de la complexité de
l'intervention et des conditions
météorologiques actuelles, et
ce, à l'effet de rétablir le service
dans les meilleurs délais».

Hamid Messir
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Le froid fait grimper les prix 
Fruits, légumes et viande blanche 

Par Thinhinane Khouchi 

L
e grand froid à eu un
impact direct sur les
prix affrichés au niveau
de nos marchés.  En

effet, faire le marché en en ette
période est loin d'être une partie
de plaisir. Les prix des fruits et
légumes restent élevés et ceux
des viandes font fuir plus d'un.
Aujourd'hui, dans les quartiers
populaires comme dans les
quartiers dits plus ou moins
chics, les consommateurs s'ac-
cordent pour dénoncer la flam-
bée des différentes marchan-
dises. En effet, à Clauzel et au
niveau du marché Ferhat-
Boussad (Meissonier) à Alger
ou même aux niveaux des mar-
chés populaires de la capitale,
les prix ne différent pas vrai-
ment. Les commerçants affi-
chent des augmentations. Avec
une augmentation de plus de
100 DA, le poulet, proposé il ya
une semaine à seulement 320
DA le kilo, est désormais affiché
entre 430 et 450 DA chez la
majorité des boucheries. Par
ailleurs, malgré la pression exer-
cés par les commerçants,
consommateurs et organisation
de protection du consommateur
sur les œufs afin de faire baisser
leur prix, ils sont toujours com-
mercialisés à plus de 25 DA, soit
750 DA le plateau de 30 œufs.
Du côté des légumes, les
fameux haricots verts défient
toute logique et sont affichés au
niveau du marché Clauzel à 310
DA. Ils sont suivis par les petits
pois à 180 dinars. L'artichaut et
la courgette ainsi que les
oignions ne descendent pas à
moins de 130 dinars le kilo. La
tomate est proposée à 110 ainsi
que la betterave.  Le prix de la
pomme de terre a lui aussi été

revu à la hausse,  passant de 60
DA le kilo à plus de 80 DA. Au
niveau du marché de
Meissonier, la hausse est égale-
ment palpable. La carotte, le
fenouil et le navet sont cédés à
plus de 80 DA. Côté fruits, les
prix défient toute logique. La
banane et la mandarine sont
affichées à plus de 400 dinars le
kilo. Les oranges à plus de 250
da, la fraise à 370 dinars et la
pomme à 280 dinars. Devant
cette hausse, les clients effec-
tuent un tour au niveau du mar-
ché et finissent par en sortir le
couffin vide. Pour Malika, une

mère de famille rencontrée hier
au niveau du marché Clauzel, le
froid ainsi que l'approche du
mois sacré du ramadhan y sont
pour beaucoup dans cette
hausse. «Je crois que les chutes
de neige ont bloqué le transport
de certains produits. C'est pour
cela que les commerçants ont
augmenté leurs prix. Et le mois
de ramadhan approche, donc ils
profitent», nous confira notre
interlocutrice, avant d'ajouter :
«A ces prix-là, nous allons nous
contenter du minimum de
légumes ou même d'une simple
soupe de lentilles pour pouvoir

nous nourrir et nous réchauffer
le corps». Enfin, pour certains
commerçants, cette hausse va
persister et les prix vont encore
augmenter à cause de la neige
et de la pluie. «Les chutes de
pluie ainsi que la neige ont
empêché les agriculteurs d'accé-
der aux champs pour arracher
les récoltes et les marchés de
gros n'ont pas été suffisamment
approvisionnés. C'est ce qui
explique cette hausse qui va
d'ailleurs persister et les prix vont
encore augmenter dans les pro-
chains jours», nous expliquent
plusieurs commerçants.   T. K. 

 Les prix des fruits et légumes ainsi que celui de la viande blanche ont connu 
une augmentation vertigineuse. En une semaine seulement, le poulet est passé 

de 320 DA le kilo à plus de 430 DA, la pomme de terre à plus de 80 DA et les oignons sont
à 125 DA.

L e défi actuel du secteur
est de rationaliser la
consommation d'énergie

interne, d'autant plus qu'elle est
en constante augmentation, et
de doubler la production du gaz
destiné exclusivement à l'expor-
tation.

L'Algérie s'est engagée
depuis quelques années dans
une politique de transition éner-
gétique dont l'objectif est à la fois
d'assurer une sécurité énergé-
tique en optant pour une diversi-
fication de ses ressources éner-
gétiques. D'ailleurs, la politique
énergétique en Algérie consiste
à répondre à la demande inté-
rieure, qui n'a cessé d'augmenter
et à approvisionner les marchés
mondiaux avec cette énergie
vitale. 

Ainsi, la politique énergétique
de l'Algérie s'appuie aujourd'hui

sur deux aspects : diversifier
l'offre en allant vers un mix éner-
gétique, avec une plus importan-
te part des énergies renouve-
lables (ER) pour arriver à des
proportions plus équilibrées, et
maîtriser la consommation inter-
ne qui se situe actuellement à
42 % de la production, indique
le Professeur Nordine Yassa,
commissaire aux énergies
renouvelables auprès du
Premier ministre. Lors de son
passage à 
l'émission «Invité de la rédac-
tion»  de la Chaîne 3 de la Radio
algérienne,  Yassa n'a pas man-
qué de rappeler l'objectif de
l'Algérie fixé par le président de
la République. Ainsi, l'Algérie
veut tirer le maximum de profit
de la forte demande mondiale
sur l'énergie et plus particulière-
ment le gaz. Le Président

Tebboune  ambitionne de dou-
bler la production gazière desti-
née exclusivement à l'exporta-
tion. Il espère qu'en 2023 le
pays atteindra une production
de 100 mds de m3 de gaz desti-
née exclusivement à l'exporta-
tion, contre  56 milliards de m3

par an exportés actuellement. 
Ceci passe nécessairement,

a expliqué le commissaire aux
énergies renouvelables auprès
du Premier ministre, par «la maî-
trise de la consommation interne
qui obéit à un programme d'effi-
cacité énergétique déjà tracé,
en vue de dégager des volumes
de gaz à ajouter aux quotas d'ex-
port».  Sachant que l'électricité
est produite à partir du gaz natu-
rel, il est à rappeler que l'Algérie
dispose d'une capacité de pro-
duction, d'électricité convention-
nelle produite à partir du gaz, de

plus de 24 000 mégawatts pour
un besoin moyen de 14 000
mégawatts. Un excédent qu'elle
ambitionne de mettre sur le
continent européen demandeur.
Ceci d'autant qu'il existe un
décalage entre les pics de
consommation de l'Algérie et de
l'Europe. Le Professeur Yassa a
précisé, dans ce sens, que le
pic de consommation en Algérie
est observé durant l'été, où l'on
peut atteindre les 17 000 méga-
watts, alors qu'en Europe le pic
se situe plutôt en hiver. 

Pour rappel, l'Algérie est un
partenaire énergétique très
fiable pour l'Europe,  notam-
ment l'Italie.  Elle  est devenue le
premier fournisseur de gaz de
ce pays et compte même aug-
menter les livraisons, comme le
souhaite d'ailleurs le groupe ita-
lien Eni qui voudrait importer au

moins 7 milliards de mètres
cubes supplémentaires de gaz
naturel liquéfié, durant cette
année et l'année prochaine, pour
renforcer la sécurité énergétique
du pays. Cette quantité pourrait
très bien augmenter encore. En
outre, l'Algérie n'était pas oppo-
sée au fait que l'Italie devienne
«un hub» pour la distribution du
gaz algérien vers d'autres pays,
dont l'Allemagne.

Louisa A. R.

Energie 

Vers un mix énergétique plus équilibré et une
maîtrise de la consommation interne

Rasmus Paludan
sabote le rappro-
chement entre la

Suède et la Turquie
Suite de la page une

I l faut avoir à l'esprit que ce
monstre de Paludan n'a pas
agi au mépris de la loi sué-

doise mais dans le respect de
ses dispositions. Une manifes-
tation comme celle qu'il avait
en vue exigeait l'autorisation
de la police, qui pouvait donc
la lui refuser. Mais au lieu de
cela, elle la lui a accordée,
parce que pour elle il y avait
plus sacré encore, la liberté
d'expression. Pour les Turcs,
qui étaient visés en premier,
comme pour tous les musul-
mans, la responsabilité en
incombe d'abord aux autorités
suédoises. On ne sait pas trop
jusqu'à quel point les choses
étaient en train de s'arranger,
quant à l'entrée dans l'Otan,
mais après ce qui vient de se
passer, la Suède en est plus
éloignée aujourd'hui qu'au
moment où elle posait sa can-
didature. Paludan lui a fait faire
un grand bond en arrière. Son
acte de sabotage est, qui plus
est, aisément reproductible. Il
ne coûte rien, il ne nécessite
aucune capacité particulière,
aucune technicité, à la différen-
ce du sabotage en mer
Baltique. Son auteur peut le
recommencer autant de fois
qu'il lui plaira. On peut
d'ailleurs être sûr qu'il n'y man-
quera pas. Dès lors qu'il lui
semble que la Suède, dont il
n'est d'ailleurs citoyen à part
entière que depuis peu, est en
train à grand renfort de cajole-
ries d'amadouer la Turquie,  il
convoque les médias devant
l'ambassade de Turquie à
Stockholm, et voilà  la Suède
qui se retrouve plus que jamais
en danger de connaître le
même sort que l'Ukraine. En
effet, pour la Suède d'après le
24 février, hors de l'Otan point
de salut. Elle s'estime être,
aujourd'hui qu'elle n'est ni
dedans ni dehors, en grand
péril d'être attaquée, et sans
que l'Otan soit en droit de faire
jouer à son profit l'article 5.
Rien de cette peur irrationnelle,
la même d'ailleurs que celle
qu'éprouve la Finlande, 
n'échappe à Paludan en parti-
culier, et à l'extrême droite
raciste et anti-atlantiste en
général. Cette graine de nazis
appuiera là où ça fait mal aussi
souvent que nécessaire. Il lui
faut si peu pour cela. Si encore
il n'y avait pour la Suède que
Paludan à souffrir.  Il y a aussi
les exigences théoriquement
impossibles à satisfaire de la
Turquie, et dont il faut néan-
moins tenir compte.

M. H.

LA QUESTION DU JOUR
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La bataille de Djebel Bouzegza, une épopée
qui a brouillé les cartes de l'armée coloniale 

Révolution/Ouarsenis

Par Hocine H.

L
e lieu de la bataille est
situé dans la commune
de Melâab relevant de
la zone 2 de la Wilaya IV

historique, lors de la guerre de
Libération nationale. Les hau-
teurs de la vallée de Bouzegza
constituaient un lieu propice
pour l'Armée de libération natio-
nale (ALN) à travers la mise en 

place de plusieurs campe-
ments dont «Dalia» situé près du
village de Ouled Ali, supervisé
par le chahid Haouache
Abdelkader, et "Ayayda" dirigé
par le défunt moudjahid Hadj
Tayeb, selon des témoignages
de moudjahidine ayant vécu la
bataille, enregistrés par le Musée
de wilaya du Moudjahid.

La bataille a été précédée, au

courant des deux premières
semaines de janvier 1958, de
déploiements massifs des forces
de l'armée  d'occupation dans la
région et d'un mouvement de
camions militaires, dans le cadre
de renforts aux principaux
centres de l'armée coloniale
dans l'Ouest du pays, ont indi-
qué le moudjahid Azzeddine
Mabtouche et des compagnons
d'armes dont certains sont décé-
dés, ces dernières années.

La région a vu aussi une mul-
tiplication de raids d'avions de
combat français, à tel point qu'il
a été clair pour les moudjahidine
ayant étudié la situation, que
l'ennemi s'apprêtait à un ratissa-
ge de grande envergure, selon la
même source, sans préciser
avec exactitude le jour de la
bataille.Par conséquent, la katiba
(compagnie) de l'ALN en faction
dans la région a reçu l'ordre du
commandement de la région de
se préparer à toutes les éventua-
lités, dont un état de siège et de
se diriger immédiatement vers
Melâab en raison de l'emplace-
ment stratégique de cette zone.
Arrivés dans cette zone, les élé-
ments de la katiba ont été ins-
truits de se diriger vers la vallée
de Bouzegza et d'occuper des
points stratégiques, en plus d'ef-
fectuer des patrouilles de recon-
naissance du haut des pics voi-
sins. Après une surveillance
attentive, les moudjahidine ont
constaté que les forces colo-
niales étaient présentes sur les
hauteurs voisines et sur le point
d'effectuer un ratissage.

Un affrontement 
inévitable 

Sur ordre du commandement
de la région de l'ALN, il a été
décidé d'attendre et de se prépa-
rer à affronter les éléments de
l'armée française, quelles que
soient les circonstances, surtout
que les lieux étaient assiégés et
tous les accès et routes menant

vers et depuis la région bloqués.
Les témoignages soulignent
que, vu la situation, il a fallu aux
moudjahidine se déployer et se
diriger vers le piedmont de la
vallée de Bouzegza où les
conditions naturelles sont favo-
rables dans de tels cas. Sur les
lieux, les éléments de l'ALN scru-
taient les mouvements des
forces françaises qui, dans leur
reconnaissance intensive, ont
pu découvrir les traces des
chaussures des moudjahidine,
ce qui les a contraint à lancer
une offensive le matin de la
bataille.

Le début de la bataille a été
marqué par l'avancée de l'infan-
terie française vers les positions
des moudjahidine, accompa-
gnée d'un bulldozer pour niveler
le terrain pour la colonne de
camions militaires et de véhi-
cules blindés. Après une courte
progression, les soldats français
se sont heurtés à des membres
de l'ALN, qui ont pris l'initiative
d'ouvrir le feu et de les sur-
prendre durant près d'une
heure.

Devant une présence intense
de l'armée française en nombre
et en matériel, les éléments de
l'ALN, menés par le défunt
moudjahid Amara Djillali dit

«Haroune», ont été contraints de
se replier vers le fond de la val-
lée de Bouzegza où était station-
née la katiba dirigée par le
défunt moudjahid Tergui Kouider
dit «Noureddine» et les combats
se sont intensifiés jusqu'au soir.
N'ayant pas réussi à remporter la
victoire sur le terrain malgré la
supériorité numérique, les forces
de l'armée coloniale ont utilisé
des avions de combat et l'artille-
rie lourde, mais cela n'a pas
découragé la détermination et la
fermeté des moudjahidine qui
ont répondu avec férocité for-
çant l'ennemi à battre en retraite.

Les forces terrestres de l'ar-
mée coloniale ont pris d'assaut
le terrain avec des véhicules
blindés, faisant quelques avan-
cées jusqu'à la tombée de la
nuit, permettant aux moudjahidi-
ne de se diriger vers le sommet
de la montagne voisine
«Hamou» et de s'éloigner du
champ de bataille.

Dans cette bataille, 60 soldats
de l'armée française, dont un
officier au grade de comman-
dant, ont été abattus et 60 autres
blessés, en plus de la destruc-
tion d'un avion de chasse. Dans
les rangs de l'ALN, 17 moudjahi-
dine sont tombés au champ
d'honneur dont Zoubir Lakhdar,

Benseghir Sahraoui, Djelloul
Bouadjadja, Bouadjadja Tahar et
Benaouda Meliani, selon la
même source.

En commémoration de cette
épopée, le Musée de wilaya du
moudjahid a tracé un program-
me spécial pour faire connaître
les combats de l'ALN dans
l'Ouarsenis, qui comporte l'orga-
nisation de visites de terrain au
profit d'élèves des établisse-
ments scolaires, d'étudiants uni-
versitaires, de stagiaires des
centres de formation et d'adhé-
rents des établissements cultu-
rels et de jeunes aux sites des
exploits de la glorieuse guerre
de Libération, selon le même
établissement qui œuvre à la
préservation de la mémoire
nationale.

Ces visites ciblent plusieurs
sites témoignant de l'héroïsme et
des sacrifices des martyrs et des
moudjahidine pour l'indépen-
dance de l'Algérie, comme celui
de la bataille de Bouzegza dans
la commune de Melâab, l'ancien
centre de l'armée coloniale à Sidi
Lahcen dans la commune de
Sidi Abed, objet d'une attaque
héroïque, et le site de la bataille
de Bab El Bekkouche, dans la
commune de Lardjem.

H. H.

 La bataille de Djebel Bouzegza, qui a eu
lieu dans la wilaya de Tissemsilt en janvier

1958, est une épopée héroïque qui a brouillé
les cartes de l'armée coloniale française,

notamment en desserrant l'étau sur la région
de l'Ouarsenis et en infligeant de lourdes

pertes à l'ennemi.

L es éléments de la brigade
de la Gendarmerie natio-
nale (GN) de Bir

Bouhouche (Souk Ahras) ont
procédé à la saisie de 11 tonnes
d'engrais azotés, à bord d'un
véhicule lourd transportant 220
sacs de 50 kg sans documents
justificatifs ni autorisation, a indi-
qué, lundi, un communiqué du
groupement territorial de ce

corps de sécurité. Le communi-
qué souligne que cette opération
s'inscrit dans le cadre du suivi
des produits subventionnés par
l'Etat et destinés à la campagne
labours-semailles de la saison
agricole 2022-2023. La saisie de
cette quantité d'engrais a eu lieu
lors d'une patrouille effectuée sur
une route secondaire reliant Bir
Bouhouche (wilaya de Souk

Ahras) et Ksar Sbihi (wilaya
d'Oum-el-Bouaghi) où un
camion transportant 110 quin-
taux d'engrais azotés a été arrêté
et fouillé. L'enquête effectuée
auprès du chauffeur du véhicule
conduit au siège de la
Gendarmerie nationale, a établi
que les engrais ont été achetés
auprès d'un agriculteur de
Sedrata à raison de 4 000 DA le

quintal, sans facture, la marchan-
dise devait être livrée à un agri-
culteur de Ksar Sbihi.

La marchandise saisie a été
remise à la Coopérative des
céréales et légumes secs
(CCLS), en application des ins-
tructions du procureur de la
République près le tribunal de
Sedrata, selon le communiqué.

Kamel L. 

Souk Ahras 

Saisie de onze tonnes d'engrais azotés 

Algérie/Qatar
Le Président Tebboune

adresse un message écrit à
l'Emir de l'Etat du Qatar 

Le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune, a
adressé, lundi, un message
écrit à son frère l'Emir de l'Etat
du Qatar, pays frère, son
Altesse Cheikh Tamim Ben
Hamad Al-Thani, s'inscrivant
dans le cadre du contact
permanent entre les dirigeants
des deux pays, indique un
communiqué du ministère des
Affaires étrangères et de la
Communauté nationale à
l'étranger. «Le président de la
République, Abdelmadjid
Tebboune, a adressé, ce jour,
un message écrit à son frère,
l'Emir de l'Etat du Qatar, pays
frère, son Altesse Cheikh Tamim
Ben Hamad Al-Thani, qui
s'inscrit dans le cadre du
contact permanent entre les
dirigeants des deux pays, et les
liens privilégiés de fraternité
ainsi que la volonté commune
qui les anime à promouvoir les
relations algéro-qataries à des
niveaux supérieurs et à
poursuivre les efforts pour
défendre les causes de la
nation arabe», lit-on dans le
communiqué. «Le message a
été remis par l'ambassadeur
Boudjemaa Delmi, directeur
général de l'Agence algérienne
de coopération internationale
pour la solidarité et le
développement, en sa qualité
d'envoyé spécial du président
de la République, qui a été reçu
ce jour à Doha par l'Emir de
l'Etat du Qatar, pays frère»,
précise la même source. 

R. N.



Par Salima K.

A
l'issue de l'au-
dience, M.
Hamadi a
affirmé que

cette rencontre a permis
d'«évoquer les opportu-
nités de coopération
entre les deux pays en
matière d'attractivité tou-
ristique, pour ne pas
limiter les relations entre
l'Algérie et l'Arabie saou-
dite dans le domaine du
tourisme au Hadj et à la
Omra, et les promouvoir
en vue d'échanger les
délégations touristiques
entre les deux parties».

Il a également dit
avoir présenté au
ministre saoudien, lors de cette
rencontre qui s'inscrit dans le
cadre d'une visite de travail qu'il
effectue en Algérie, «les opportu-
nités d'investissement en Algérie,
notamment dans le tourisme

saharien et thermal», évoquant
«les modalités de promotion du
tourisme pour inclure le tourisme
sportif et médical».

M. Hamadi a, en outre, indi-
qué qu'il a été convenu

d'«œuvrer ensemble à hisser le
niveau de coopération bilatérale
dans ce domaine».

Le ministre saoudien du Hadj
et de la Omra a, de son côté,
qualifié la rencontre de «fruc-

tueuse en ce sens qu'elle
a permis de souligner l'im-
portance d'encourager les
touristes saoudiens à venir
visiter l'Algérie en vue de
découvrir son riche patri-
moine historique et natu-
rel, mais aussi afin de
consolider les liens étroits
entre les deux peuples».

Il a souhaité de nou-
veau la bienvenue aux
pèlerins algériens, dans le
cadre de la saison du Hadj
et de la Omra 1444/2023,
expliquant qu'«ils peuvent
désormais visiter le
Royaume et découvrir ses
régions, notamment suite
à la prolongation de la vali-
dité du visa de la Omra de
30 à 90 jours».

Par ailleurs, il a été question
de la nouvelle loi sur l'investisse-
ment en Algérie qui encourage
l'investissement dans différents
secteurs.

Le ministre saoudien a, à

cette occasion, appelé les inves-
tisseurs saoudiens à «explorer
les opportunités d'investissement
en Algérie, aussi bien dans le
secteur du Tourisme que dans
d'autres secteurs», en vue de
consolider les relations bilaté-
rales, saluant «le saut qualitatif»
réalisé par l'Algérie dans ce
domaine.

S. K.
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Yacine Hamadi reçoit le ministre
saoudien du Hadj et de la Omra

 Le ministre du Tourisme et de l'Artisanat, Yacine Hamadi, a reçu à Alger, le ministre saoudien du Hadj et de la
Omra, Tawfik Ben Fawzan Al-Rabiah, et ce, dans le cadre des échanges sur les opportunités de coopération

touristique entre l'Algérie et le Royaume d'Arabie saoudite hors la saison du Hadj et de la Omra.

Accord UE-Mercosur
Encore des

«barrières» selon le
Brésil et l'Argentine

L'Argentine et le Brésil ont
appelé  l'Union européenne à
«lever les barrières» affectant la
compétitivité de leurs produits
dans le cadre de l'accord entre
l'UE et le Mercosur datant de
2019, toujours pas ratifié. Il
reste «certaines questions que
l'Europe doit évacuer», a
estimé le ministre de
l'Economie argentin, Sergio
Massa, aux côtés de son
homologue brésilien, Fernando
Haddad.Dans une déclaration
conjointe à l'occasion d'une
visite en Argentine du nouveau
président brésilien Lula, les
deux ministres ont avancé que
la nouvelle législation
environnementale de l'UE
posait des barrières à la
compétitivité des pays du
Mercosur (Brésil, Argentine,
Paraguay et Uruguay).
L'accord est toujours en
attente de ratification depuis sa
finalisation en 2019, en raison
d'inquiétudes sur la politique
environnementale brésilienne
menée par l'ex-président Jair
Bolsonaro.
Il est aussi au cœur des
débats depuis que l'Uruguay a
décidé de chercher seul un
accord de libre-échange avec
la Chine, face à l'absence de
progrès dans le dossier UE-
Mercosur. Le camp de Lula
s'est toutefois montré optimiste
fin décembre, espérant que sa
nouvelle politique
environnementale, axée sur la
lutte contre la déforestation,
permette de débloquer les
négociations. Mais les accords
«ne peuvent être avantageux
pour une partie et pas les
autres, sinon, ce ne sont pas
des accords, mais des
contraintes», a prévenu M.
Massa, prenant comme
exemple la politique de
subventions agricoles de l'UE,
préjudiciables aux producteurs
brésiliens et argentins selon
lui. «A cet égard, le défi à
relever pour avancer sur un
quelconque accord de bloc se
situe au niveau de ces
barrières», a répété le ministre. 

A. Y.

L a Bourse de Tokyo a termi-
né hier en nette hausse,
comme la veille, toujours

encouragée par le scénario de
plus en plus crédible d'un nou-
veau ralentissement du rythme
du resserrement monétaire de la
Réserve fédérale américaine
(Fed). L'indice vedette Nikkei a
pris 1,46 % pour finir à 27 299,19
points, son plus haut niveau
depuis la mi-décembre. L'indice
élargi Topix a gagné 1,42 % à 
1 972,92 points. La Bourse de
Hong Kong et les marchés de
Chine continentale sont quant à
eux fermés depuis lundi en rai-
son des congés du Nouvel An
chinois.

Plusieurs membres du
Comité monétaire de la Fed ont
laissé entendre ces derniers
jours que la banque centrale
américaine pourrait limiter sa
prochaine hausse de taux à un
quart de point de pourcentage
contre un demi-point en
décembre. Un scénario qui pro-
fite particulièrement aux valeurs
technologiques. Des valeurs
technologiques japonaises sont
restées bien orientées dans la
foulée du nouveau bond du
Nasdaq lundi : Sony a pris 1,92
% à 11 670 yens, Panasonic 1,58
% à 1 155,5 yens et SoftBank
Group 3,39 % à 6 187 yens. Le
fournisseur d'électricité Tokyo

Electric Power (Tepco) a déclaré
qu'il comptait augmenter de 29
% en moyenne ses tarifs pour
les particuliers à compter de
juin, en invoquant la dégradation
de ses finances à cause de la
flambée des prix du pétrole et de
la chute du yen l'an dernier.
L'action Tepco a ainsi grimpé de
1,57 % à 452 yens, bien que le
groupe ait aussi prévenu que
ses résultats annuels 2022/23
allaient tomber profondément
dans le rouge, avec notamment
une perte nette de 317 milliards
de yens (2,2 milliards d'euros).
Du côté des devises et du pétro-
le, le yen s'appréciait par rapport
au dollar, lequel restait toutefois

au-dessus de la barre des 130
yens (130,14 yens vers 06h30
GMT contre 130,67 yens lundi à
21h00 GMT). La monnaie euro-
péenne refluait un peu par rap-
port à la devise japonaise, à rai-
son d'un euro pour 141,66 yens
contre 142,06 yens la veille.
L'euro montait légèrement face
au billet vert, se négociant pour
1,0884 dollar contre 1,0872 dol-
lar lundi à 21h00 GMT. Le mar-
ché du pétrole était en petit 
recul : vers 06h20 GMT le baril
de WTI américain cédait 0,13 % à
81,51 dollars et le baril de Brent
de la mer du Nord perdait 0,31 %
à 87,92 dollars. 

Farid L.

Bourse de Tokyo 

Le Nikkei boucle une nouvelle séance
très dynamique

L' excédent commercial de
la Suisse s'est contracté
de 25 % en 2022, à 43,5

milliards de francs suisses (43,4
milliards d'euros), conséquence
de la flambée des prix de l'éner-
gie, annoncent, hier, les
douanes.

La valeur des importations à
gonflé de 16,8 % en valeur nomi-
nale par rapport à l'année précé-
dente, à 235,2 milliards de francs
suisse (234,8 milliard d'euro), a
chiffré l'administration fédérale

de la douane dans un communi-
qué, pesant sur le solde du com-
merce extérieur. Les exportations
ont quant à elles augmenté de
7,2 % à 278,6 milliards (278,2
milliard d'euro), gonflées par les
hausses de prix, les douanes
précisant toutefois qu'elles ont
stagné une fois corrigées de cet
effet prix. Au dernier trimestre,
les échanges ont reculé dans les
deux directions, précisent égale-
ment les douanes.

En 2022, la Suisse, une éco-

nomie ouverte qui dépend de
ses exportations pour sa crois-
sance, a vu ses échanges soute-
nus à nouveau par le secteur de
la pharmacie et de la chimie, le
pilier de son économie. Les
exportations de ce secteur-clé se
sont accrues de 2,8 %, sous l'im-
pulsion des produits immunolo-
giques malgré un recul des
médicaments.

Les machines et équipements
électroniques, deuxième secteur
d'exportation de la Suisse, a

quant à lui enregistré une crois-
sance de 6,1 %, les exportations
de machines-outils augmentant
de 3,7 %. Les exportations horlo-
gères ont pour leur part connu
une nouvelle année de «forte»
croissance, établissant un nou-
veau record à 24,8 milliards de
francs (24,7 milliard d'euro), soit
une hausse de 11,4 % après un
bond de 31,2 % en 2021 face à la
forte demande pour les produits
de luxe.

R. E.

Suisse

L'excédent commercial se contracte 
de 25 % en 2022
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Programme de renforcement du réseau
électrique pour l'année 2023 

Ghardaïa 

Par Younès H.

U
n investissement de
602 millions de dinars
a été dégagé par la
Sonelgaz pour réaliser

ce programme, imposé par la
demande croissante en électrici-
té aussi bien de la population
que des secteurs d'activité éco-
nomique, notamment l'agricultu-
re, particulièrement en période
estivale où la hausse est estimée
annuellement à 10 %, a indiqué
le chargé de la communication
de la direction locale de distribu-
tion, Yahia Abbas. Quelque 114,5
km linéaires de lignes élec-
triques (73,5 km de moyenne
tension et 41 km de basse ten-
sion) seront réalisés pour renfor-
cer le réseau électrique existant

et sécuriser l'alimentation en
énergie électrique de l'ensemble
des localités, ainsi que l'amélio-
ration des prestations de service
au niveau de la wilaya, a expli-
qué M. Abbas.

Six postes transformateurs
électriques sont prévus pour l'an-
née en cours afin de renforcer
les capacités d'approvisionne-
ment en énergie électrique en
période estivale marquée par
une hausse de la température, a-
t-il souligné, ajoutant que de
nouvelles lignes électriques du
réseau de basse tension sont
également prévues pour renfor-
cer et sécuriser le réseau exis-
tant dans les localités agricoles
(Daya Ben Dahoua, Zelfana, Seb
Seb et Mansourah). Les localités

agricoles précitées ont connu
ces dernières années un accrois-
sement du tissu urbain, un déve-
loppement de l'agriculture et une
extension des périmètres agri-
coles, a-t-il fait savoir. Une enve-
loppe financière de 762 millions
de DA a été consacrée l'année
précédente (2022) par la
Sonelgaz pour répondre à l'ac-
croissement de la demande
notamment en période estivale

marquée par des températures
caniculaires, en plus de conforter
l'alimentation et d'améliorer la
qualité de distribution de l'électri-
cité, a souligné M. Abbas. La
wilaya de Ghardaïa totalise 131
892 abonnés au réseau élec-
trique et plus de 81 600 abonnés
au réseau de gaz naturel, soit un
taux d'électrification de 99,18 %
et 76,66 % taux de raccordement
au gaz naturel, selon les statis-

tiques fournies par le chargé de
la communication locale de
Sonelgaz. Elle dispose égale-
ment de 5 287 km linéaires de
réseau électrique (moyenne et
basse tensions), de 2 887 postes
de transformateurs et plus de 1
529 km linéaires de réseau de
gaz naturel, ainsi que 16 distribu-
teurs publics et une station GPL
à Guerrara, a-t-on ajouté de
même source. Y.  H.

 Un programme de renforcement du réseau
électrique pour l'année 2023 et

d'amélioration de la qualité de service sera
réalisé dans la wilaya de Ghardaïa, a rapporté,

hier, la Direction locale de distribution de
l'électricité et du gaz (Sonelgaz).

L es régions reculées de la commune
de Medroussa (Tiaret) ont bénéficié
de plusieurs projets de développe-

ment dont certains ont été réceptionnés et
d'autres en cours de réalisation, a-t-on
appris du chef de la daïra de cette collec-
tivité locale, Benabdellah Benarbia.

Dans ce cadre, le groupe d'habitat «Si
Mahfoud» a été raccordé dernièrement
au réseau d'assainissement. Ce projet a
coûté 12 millions DA au titre du Plan
communal de développement (PCD)

pour l'exercice 2022. Les travaux de réa-
lisation d'un groupe scolaire du cycle pri-
maire devront démarrer prochainement
dans ce village qui regroupe environ 350
habitants, ce qui évitera aux élèves de
longs et pénibles déplacements sur une
distance de 8 km pour pouvoir pour-
suivre leurs études au chef-lieu de la
commune. Par ailleurs, des travaux ont
récemment débuté pour le forage d'un
puits profond, situé dans la commune de
Tousnina, pour approvisionner en eau

potable les 5 000 habitants des localités
d'Ain El Ketta , El Matmar Labiodh,
Assailia et Si Mahfoud, relevant de la
commune de Medroussa, selon le même
responsable. Un montant de 9 millions
DA a été débloqué pour la concrétisation
de ce projet dans le cadre du program-
me sectoriel de la Direction des res-
sources en eau pour l'exercice écoulé.
Ce projet permettra de compenser la
baisse du débit des eaux du puits alimen-
tant actuellement ces localités. D'autre

part, les travaux de réalisation d'un réser-
voir d'eau seront relancés la semaine
prochaine à El Matmar Labiodh, après
leur suspension pendant plusieurs mois
en raison d'un conflit foncier avec un
citoyen. La réception de ce réservoir
d'une capacité de 250 m3 d'un coût de 9
millions DA contribuera à résoudre le pro-
blème des perturbations en matière d'ali-
mentation de ce produit vital, a-t-on indi-
qué. 

Racha B.

Tiaret

Des projets de développement pour les régions déshéritées de Medroussa 

L es travaux d'aménage-
ment du stade communal
«Bouz id i -Messaoud» ,

dans la wilaya de Bordj Bou
Arréridj, ont été lancés lundi.
L'opération pour laquelle un bud-
get dépassant 100 millions DA a
été mobilisé porte sur la mise à
niveau du terrain principal du
stade qui sera couvert en gazon

artificiel de sixième génération,
en plus de l'aménagement d'un
nouveau circuit d'athlétisme et
des espaces réservés aux ath-
lètes et aux sports individuels et
de l'équipement des gradins en
chaises, a précisé le chef de
l'exécutif local, Kamel Nouicer,
qui a donné le coup d'envoi des
travaux. Selon M. Nouicer, il sera

également procédé à la réhabili-
tation des structures annexes du
stade, à travers la mise à niveau
des vestiaires notamment, ajou-
tant que des espaces vacants
dans la même structure sportive
seront mis à profit pour la réalisa-
tion de deux salles de sport spé-
cialisées dans la musculation. La
même structure sportive devant

être réceptionnée «au courant du
premier semestre  2023» consti-
tuera une bouffée d'oxygène
pour les sportifs de la wilaya
dans diverses disciplines, a esti-
mé le chef de l'exécutif local. Des
habitants résidant à proximité du
stade ont apprécié l'initiative
devant permettre, selon eux, «la
mise à niveau de cette  structure

sportive qui a vu l'émergence de
plusieurs sportifs d'élite ayant
honoré la wilaya dans plusieurs
manifestations sportives et per-
mettra également aux établisse-
ments scolaires situés au centre-
ville de donner la possibilité aux
élèves de pratiquer le sport dans
les meilleures conditions». 

A. Y.

Bordj Bou Arréridj

Lancement de l'aménagement du stade communal «Bouzidi-Messaoud»

C' est lundi dernier, au
niveau de la Faculté de
l'informatique et des

sciences exactes de l'Université
Abdelhamid-Ibn-Badis que la
concertation sur le projet de
modernisation a été lancée.

Une rencontre présidée par  le
Professeur Hammou Bouziane
Amine, recteur de l'Université des
sciences et technologies (USTO)
Mohamed-Boudiaf d'Oran,
accompagné du Dr Lellou
Abderrahmane, membre du
CRUO. Une large adhésion d'ac-
teurs,  notamment des ensei-
gnants, cadres administratifs,
directeurs de laboratoires, étu-

diants et  partenaires sociaux,
ont composé l'assistance de l'am-
phithéâtre, lançant ainsi le débat
sur le projet. Approché par notre
correspondant, le président de la
séance s'est exprimé d'abord sur
l'importance d'un tel dossier de
réforme qui concernerait la réor-
ganisation des domaines de for-
mation, la création de pôles uni-
versitaires, la préparation du
double diplôme. Il est surtout
revenu sur son volet pédago-
gique qui touchera l'extension  de
la licence à 4 années de forma-
tion. M. Hammou a expliqué qu'il
s'agit-là d'une large concertation
que lance le ministère de

l'Enseignement supérieur et de la
Recherche scientifique afin d'aller
vers une restructuration visant à
revoir l'organisation sans remettre
en question l'enseignement clas-
sique. Selon lui, cela est profi-
table à l'étudiant entrant à l'uni-
versité car il aura la facilité du
choix. Le projet proposera 5
grands domaines avec un tronc
commun au lieu de 15, comme
c'est le cas actuellement. Le
même intervenant a également
indiqué que «le système LMD est
en constante amélioration, et par
les changements préconisés on
souhaite faire émerger les bien-
faits qui s'y sont dégagés. Le pas-

sage à 4 années pour la licence
vise à mûrir le diplôme dans cer-
taines spécialités et donne à l'étu-
diant la possibilité de briguer une
autre licence». Le président a
affirmé, par ailleurs, qu'en réorga-
nisant le système on se projette
vers la qualité de l'enseignement.
Une des phases du projet est le
regroupement en pôles universi-
taires selon la situation géogra-
phique de  chaque établisse-
ment. L'objectif escompté, dira le
recteur, c'est de permettre aux
universités partenaires de fédérer
leurs moyens humains et maté-
riels, d'avoir plus de visibilité
même à l'international. Et d'ajou-

ter que les suggestions
recueillies lors de cette concerta-
tion feront l'objet d'analyse lors
de la Conférence régionale pré-
vue pour bientôt. Moderniser 
l'université c'est vouloir construire
un pôle de formation à la hauteur
des aspirations de l'Algérie nou-
velle, a conclu le président. Pour
rappel, le débat qui a suivi les
explications inhérentes au projet
a connu une animation toute par-
ticulière. En dehors des ensei-
gnants présents  dans la salle,
ce sont surtout les étudiants qui
ont fait l'unanimité sur des ques-
tions souvent très pertinentes.

Lotfi Abdelmadjid  

Enseignement supérieur à Mostaganem
Le projet de modernisation de l'université au cœur des débats 
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Le changement climatique, facteur
aggravant du trafic d'êtres humains 

ONU/ Rapport 

Par Ouali N.

«L
e changement cli-
matique accroît la
vulnérabilité au tra-
fic», souligne cette

étude de l'Office des Nations
unies contre la drogue et le
crime (ONUDC), basée sur la
collecte des données de 141
pays sur la période 2017-2020 et
l'analyse de 800 affaires judi-
ciaires. Au fil du temps, «des
régions entières vont devenir
inhabitables, ce qui affecte de

manière disproportionnée les
communautés pauvres vivant
essentiellement de l'agriculture
ou de la pêche. Elles se retrou-
vent privées de leurs moyens
desubsistance et contraintes de
fuir leur communauté, devenant
une proie facile pour les trafi-
quants», a expliqué à la presse
en amont de la publication
Fabrizio Sarrica, auteur principal
du texte.

Rien qu'en 2021, les catas-
trophes climatiques ont provo-

qué le déplacement interne de
plus de 23,7 millions de per-
sonnes, tandis que de nombreux
autres ont dû partir à l'étranger.

Le rapport cite des typhons
dévastateurs aux Philippines, ou
encore le Bangladesh, particuliè-
rement exposé aux cyclones et
tempêtes. Dans les deux pays,
une hausse des cas de trafic a
été constatée, avec par exemple
l'organisation de «larges cam-
pagnes de recrutement» pour
piéger dans le travail forcé les

plus démunis.
Le Ghana, victime de séche-

resses et d'inondations, et la
région des Caraïbes, soumise
aux ouragans et à la montée du
niveau de la mer, sont aussi en
première ligne.

Autre terrain propice au trafic,
les conflits armés. Si l'Afrique est
de loin le continent le plus tou-
ché, l'instance onusienne pointe
une situation potentiellement
«dangereuse» en Ukraine, tout
en saluant les mesures prises
par les pays de l'Union euro-
péenne pour accueillir et proté-
ger les millions de réfugiés.

Pour la première fois depuis
la collecte des données en 2003,
qui a permis de réunir à ce jour
des éléments sur plus de 450
000 personnes, le nombre de
victimes recensées dans le
monde a reculé en 2020 (-11 %
sur un an).

La pandémie de Covid-19 «a
limité la capacité à détecter les
cas», notamment dans les pays
d'Asie, d'Amérique latine et
d'Afrique à faibles revenus,
explique le rapport.

Devant la fermeture des lieux
ouverts au public (bars, disco-

thèques...) en raison des restric-
tions sanitaires, certaines formes
de trafic, notamment l'exploita-
tion sexuelle, se sont en outre
déplacées vers «des endroits
moins visibles et encore moins
sûrs». O. N.

L e moral des consomma-
teurs allemands devrait
s'améliorer en février pour

le quatrième mois d'affilée, sur
fond d'aides publiques consé-
quentes pour absorber les prix
élevés de l'énergie, selon le
baromètre GFK publié mardi.

L'institut prévoit un indice à 
-33,9 points, en hausse de 3,7
point sur un mois, a-t-il indiqué
dans un communiqué. Il poursuit
sa remontée entamée en
novembre, qui faisait suite à
quatre mois consécutifs de plon-
geon face à l'envolée de l'infla-

tion.
Même si le niveau du moral

des consommateurs «est encore
très bas, le pessimisme s'est
estompé ces derniers temps»,
commente Rolf Bürkl, expert du
GfK, dans ce communiqué.
Cette embellie fait suite au
déblocage par Berlin de 200 mil-
liards d'euros d'aides aux
ménages pour absorber leur fac-
ture d'énergie de même qu'à la
baisse des prix de l'énergie
grâce à un hiver doux, alors que
les réserves en gaz restent abon-
dantes. Néanmoins, la consom-

mation privée «n'apportera pas
de contribution positive à l'activi-
té en 2023 attendue globalement
difficile», ajoute l'expert.

Les consommateurs ont rele-
vé leurs attentes de revenus,
après que l'Etat a pris à sa char-
ge en décembre leur acompte
sur la consommation de gaz,
détaille le GfK. Les intentions
d'achat des consommateurs,
évoluant en dents de scie ces
derniers mois, sont toutefois
reparties en baisse.

De nombreux ménages s'at-
tendent à payer des montants

plus élevés pour leurs factures
de chauffage lors des mois à
venir, ce qui peut retarder cer-
taines autres dépenses. Les
quelque 2 000 personnes son-
dées sur la première moitié de
janvier s'attendent enfin à ce que
la récession annoncée pour
2023 soit moins grave qu'on ne
le craignait il y a quelques
semaines. Depuis, le chancelier
Olaf Scholz est allé plus loin en
assurant que l'Allemagne «n'en-
trera pas en récession» cette
année, lors d'une interview mardi
dernier. Samah Y.

 La multiplication des désastres météorologiques,
qui pousse sur les routes des millions de

personnes, est aujourd'hui l'une des «causes
principales» du trafic d'êtres humains, selon un

rapport onusien publié hier, évoquant également
les risques posés par le conflit en Ukraine.

E n v i r o n n e m e n t

Allemagne

Les aides contre la crise énergétique
soulagent le moral des consommateurs

U n immense iceberg s'est
détaché dimanche de
l'Antarctique, ont indiqué,

lundi, des scientifiques britan-
niques. Ce phénomène n'est pas
dû au changement climatique,
même si la région est menacée
par le réchauffement, selon le
British Antarctic Survey (BAS).

Le bloc de glace, qui fait 
1 550 kilomètres carrés, s'est

détaché de la banquise
dimanche entre 19h00 et 20h00
GMT, lors d'une marée de forte
amplitude qui a agrandi une fis-
sure existante sur la glace, bapti-
sée Chasm-1, a détaillé cet orga-
nisme de recherches sur les
zones polaires, dans un commu-
niqué.Il y a deux ans, un iceberg
d'une taille quasiment identique
s'était déjà formé dans la même

zone, baptisée Barrière de Brunt,
et sur laquelle se situe la station
de recherches britannique Halley
VI.Les glaciologues, présents sur
place de novembre à mars, y
observent depuis une dizaine
d'années la progression de
vastes fissures dans la glace.

En 2016, le BAS avait décidé
de déplacer d'une vingtaine de
kilomètres cette station, crai-

gnant qu'elle ne se retrouve sur
un iceberg à la dérive à la suite
de la fonte des glaces.

«Ce détachement était atten-
du et constitue un comportement
naturel de la barrière de Brunt. Il
n'est pas lié au changement cli-
matique», a expliqué le glacio-
logue Dominic Hodgson, cité
dans le communiqué.

Anis F.

Antarctique

Un immense iceberg se détache de la banquise

Mercredi 25 janvier 2023

Nature
Chypre inflige les

premières amendes pour
empoisonnement

d'oiseaux sauvages rares
Les autorités chypriotes ont
infligé les toutes premières
amendes pour le meurtre
d'oiseaux sauvages rares avec
des appâts empoisonnés, a
annoncé, lundi, un groupe de
protection des animaux sur l'île
méditerranéenne.
Un individu a été condamné à
payer des amendes totalisant
21 000 euros la semaine
dernière après la découverte de
trois oiseaux sauvages morts
dans une propriété rurale de
Limassol (sud), a indiqué
BirdLife Cyprus dans un
communiqué. Cette sanction
«représente un grand pas en
avant qui, espérons-le, aura un
fort effet dissuasif sur des
actions illégales semblables», a
déclaré la coordinatrice du
projet de BirdLife, Melpo
Apostolidou. «C'est la première
fois que l'utilisation criminelle
d'appâts empoisonnés (...) est
poursuivie à Chypre», a-t-elle
ajouté. Les infractions ont eu
lieu en décembre 2021. Deux
aigles rares de Bonelli et une
buse à longues pattes ont été
retrouvés morts près du village
de Dierona, grâce à un
émetteur GPS installé sur l'un
des aigles. Les preuves
recueillies ont permis d'établir
un lien entre la mort de ces
oiseaux et l'intention du suspect
de les tuer. Ce dernier a indiqué
avoir voulu «protéger les poules
des rapaces», a déclaré Mme

Apostolidou.
La loi chypriote prévoit des
peines de prison pouvant aller
jusqu'à trois ans ou des
amendes allant jusqu'à 20 000
euros, ou une combinaison des
deux pour chaque infraction.
Dans les années 1950, Chypre
comptait plusieurs centaines de
grands vautours. Aujourd'hui, il
ne resterait plus que neuf
vautours fauves sur toute l'île.
Depuis 2005, 31 vautours ont
été empoisonnés et des efforts
sont en cours pour repeupler le
territoire avec des oiseaux
venant d'Espagne. 

R. E.
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Par Rosa C.

«Je suis à l’hôpital pour y
rencontrer des victimes
d’une fusillade de

masse lorsqu’on me prend à part
pour m’informer d’une autre
fusillade. Cette fois à Half Moon
Bay. Tragédie après tragédie», a
déploré sur Twitter le gouverneur
de Californie, Gavin Newsom. Un
individu nommé Chunli Zhao,

âgé de 67 ans et suspecté d’être
l’auteur de ces attaques dans
deux fermes près de San
Francisco, a été placé en déten-
tion, selon Christina Corpus, à la
tête de la police du comté de
San Mateo. Les sept victimes
sont des travailleurs agricoles
chinois et une huitième personne
a été grièvement blessée, a-t-elle
expliqué, ajoutant qu’un pistolet

semi-automatique avait été
retrouvé dans le véhicule de
l’homme arrêté. Cette tragédie
est intervenue moins de 48
heures après l’irruption d’un
homme samedi soir dans le Star
Ballroom Dance Studio de
Monterey Park, 600 kilomètres
plus au sud, où celui-ci a tiré 42
cartouches et tué 11 hommes et
femmes, tous âgés de plus de 50
ans. Après ce carnage, qui a
aussi fait 9 blessés, le tireur, Huu
Can Tran, 72 ans, avait tenté de
poursuivre sa meurtrière soirée
dans un autre dancing non loin
de là, mais y avait été désarmé
avant de prendre la fuite et de se
suicider dans son van, cerné par
la police. De nombreuses zones
d’ombre demeurent à propos de
ce suspect. Son casier judiciaire
ne mentionne qu’une arrestation
en 1994 pour port illégal d’arme
à feu, selon le shérif du comté de
Los Angeles, Robert Luna.
«Nous n’avons toujours pas de
mobile», a reconnu lundi, lors
d’une conférence de presse, le
shérif. Les enquêteurs explorent
actuellement les liens entre le
tueur et les deux salles de danse,
en particulier les relations qu’il y
entretenait, selon le «Los
Angeles Times», qui cite des
sources policières. Dimanche,
un entrepreneur local avait déjà
évoqué auprès de l’AFP la piste
d’une possible jalousie pour
expliquer ce massacre.
«L’épouse a été invitée à la fête
mais le mari ne pouvait pas être

invité», avait avancé Chester
Chong, une connaissance d’un
instructeur du dancing. «Et le
mari pourrait être en colère et
jaloux». Beaucoup d’habitants
restaient lundi incrédules dans
cette ville de 60 000 âmes près
de Los Angeles, à majorité asia-
tique, réputée pour sa tranquilli-
té. Huu Can Tran avait émigré
aux États-Unis depuis la Chine, a
raconté à CNN son ex-épouse,
rencontrée deux décennies plus
tôt dans ce même Star Ballroom
Dance Studio. Le couple s’était
vite marié, mais l’union n’avait
pas duré. Il n’était pas violent,
selon elle, mais il lui arrivait de
perdre patience s’il se sentait
humilié, si elle ratait un pas de
danse par exemple. Selon un

ancien ami, aussi interrogé par la
chaîne américaine, le tueur fré-
quentait assidûment le dancing,
où il était pourtant «hostile envers
beaucoup de gens», qu’il accu-
sait de dire «des choses
méchantes à son propos». Son
mobil-home à Hemet, près de
140 km à l’est de Los Angeles, a
été perquisitionné, a dit M. Luna,
ajoutant qu’un fusil et des muni-
tions avaient été retrouvées. Le
président Joe Biden a exprimé
son émoi et ordonné la mise en
berne des drapeaux fédéraux.
En visite à Monterey Park lundi,
le gouverneur de Californie,
Gavin Newsom, a fustigé la proli-
fération incontrôlable des armes
à feu aux États-Unis. 

R. C. 

États-Unis 

Le porte-parole du gouverne-
ment du Burkina Faso a

confirmé lundi que
Ouagadougou avait demandé le
départ des troupes françaises
basées dans le pays dans un
délai d’un mois, mais Paris a
répondu attendre des clarifica-
tions de la part du président de
transition, Ibrahim Traoré. «Ce
que nous dénonçons, c’est l’ac-
cord qui permet aux forces fran-
çaises d’être présentes au
Burkina Faso. Il ne s’agit pas de la
fin des relations diplomatiques
entre le Burkina Faso et la
France», a déclaré, lundi midi, le
porte-parole du gouvernement
burkinabè, Jean-Emmanuel
Ouédraogo, dans une interview
sur la Radio-Télévision du
Burkina (RTB). «Les forces fran-
çaises sont basées à
Ouagadougou sur la demande du
Burkina Faso et de ses autorités.
Cette dénonciation est dans
l’ordre normal des choses, elle
est prévue dans les termes de
l’accord militaire», a-t-il poursuivi,
indiquant que la procédure lais-
sait «un mois à l’autre partie pour

accéder à cette requête». Le
Burkina héberge actuellement un
contingent de près de 400 forces
spéciales françaises, la force
Sabre. Dans un courrier du minis-
tère burkinabè des Affaires étran-
gères adressé à Paris et daté de
mercredi dernier, dont l’AFP a eu
copie, Ouagadougou «dénonce
et met fin dans son entièreté à
l’accord du 17 décembre 2018
relatif au statut des forces armées
françaises intervenant dans la
lutte antijihadiste dans le pays
sahélien». «Nous avons bien reçu
la note verbale (du ministère bur-
kinabè) transmise à notre ambas-
sade», a indiqué lundi à l’AFP la
porte-parole du Quai d’Orsay,
Anne-Claire Legendre, dans une
déclaration écrite. «Comme l’a dit
le président de la République
(Emmanuel Macron) hier, nous
attendons que le président de la
transition burkinabè (Ibrahim
Traoré) clarifie la portée de cette
note», a-t-elle ajouté. Paris sou-
haite que la demande de départ
soit confirmée par le président
Traoré lui-même avant d’en
prendre acte. Des sources

concordantes françaises font état
de désaccords au sein du gou-
vernement burkinabè sur le
maintien ou non des troupes
françaises. «Au stade actuel,
nous ne voyons pas comment
faire plus clair que cela», avait
déclaré lundi M. Ouédraogo.
Selon lui, cette demande de
départ des forces françaises
«n’est pas liée à un événement en
particulier». «C’est lié à la volon-
té, aujourd’hui des autorités de la
transition et de l’ensemble des
Burkinabè, d’être les acteurs pre-
miers de la reconquête de notre
territoire», a-t-il ajouté, précisant
attendre des pays amis «du sou-
tien surtout sur le plan matériel»
pour aider les forces de sécurité.
La France, ex-puissance colonia-
le, est contestée au Burkina
depuis plusieurs mois. En
décembre, les autorités burkina-
bè avaient demandé à Paris le
remplacement de l’ambassadeur
de France, Luc Hallade, dans leur
collimateur pour notamment
avoir fait état de la dégradation
de la situation sécuritaire dans le
pays.

Le gouvernement demande le retrait des
troupes françaises, Paris veut des clarifications

Burkina Faso 

Nouvelle fusillade frappe la communauté
d’origine asiatique en Californie 

 La police enquêtait, hier en Californie, sur une nouvelle fusillade frappant la communauté d'origine asiatique et qui a
fait sept victimes lundi dans des exploitations agricoles, après le meurtre de onze personnes dans une discothèque le

week-end dernier dont le mobile n'a toujours pas été éclairci.

Durant les deux mandats de Barack Obama (2008-2016) la
diplomatie au Proche-Orient avait pris une place de choix
dans la politique extérieure des États-Unis. Durant cette

période, les relations entre Washington et Tel-Aviv avaient été
d’ailleurs particulièrement éprouvantes avec de nombreux clashs
entre l’administration démocrate et les dirigeants israéliens.
Toutefois, Donald Trump a rapidement rétabli l’amitié entre les
deux pays en usant de son pouvoir pour imposer d’énormes
concessions aux Palestiniens qui n’ont pas eu leur mot à dire.
Aujourd’hui, l’administration Biden semble vouloir rester loin de
ce dossier sensible. Mais sans l’attention de Washington, le reste
du monde semble avoir oublié la cause palestinienne. L’Agence
des Nations unies pour les réfugiés palestiniens (Unrwa), une
organisation qui fait face à un déficit budgétaire chronique, a
lancé hier un appel de 1,6 milliard de dollars (1,47 milliard d’eu-
ros) pour 2023. Sur ce montant, 848 millions de dollars sont des-
tinés à soutenir les services de base, tels que les besoins en
santé et éducation, tandis que 781,6 millions doivent permettre
de financer les opérations d’urgence à Ghaza, en Cisjordanie, en
Jordanie, en Syrie et au Liban. «L’Unrwa continue de jouer un rôle
indispensable dans la vie de millions de réfugiés palestiniens.
Nous nous efforçons de maintenir la fourniture de services de
base dans un contexte financier et politique incroyablement diffi-
cile», a souligné le commissaire général de l’organisation,
Philippe Lazzarini, dans un communiqué. «Les réfugiés palesti-
niens, l’une des communautés les plus défavorisées de la région,
sont confrontés à des défis sans précédent et dépendent de plus
en plus de l’Unrwa pour les services de base et, dans certains
cas, pour survivre». Selon l’Unrwa, la plupart des réfugiés palesti-
niens vivent désormais sous le seuil de pauvreté, et beaucoup
dépendent de l’aide humanitaire de l’agence onusienne. L’appel
d’urgence demande 311,4 millions de dollars pour Ghaza, 32,9
millions pour la Cisjordanie, 247,2 millions pour la Syrie, 160 mil-
lions pour le Liban et 28,8 millions pour la Jordanie. Selon
l’Unrwa, les défis qui se sont accumulés courant 2022, «le sous-
financement, les crises mondiales concurrentes, l’inflation, les
perturbations dans les chaînes d’approvisionnement, la dyna-
mique géopolitique et l’augmentation vertigineuse des niveaux de
pauvreté et de chômage parmi les réfugiés palestiniens», ont mis
l’agence à rude épreuve. «Je reviens tout juste de Syrie où j’ai été
le témoin direct d’une souffrance et d’un désespoir indescrip-
tibles. La situation des réfugiés palestiniens dans ce pays se reflè-
te malheureusement ailleurs comme au Liban et à Ghaza, où les
réfugiés palestiniens touchent le fond», a commenté Philippe
Lazzarini. «Beaucoup m’ont dit que tout ce qu’ils demandaient
était de pouvoir mener une vie digne. Ce n’est pas beaucoup
demander». La crise économique au Liban depuis 2019, une des
pires de l’époque moderne, a porté un coup dur aux communau-
tés vulnérables, dont les réfugiés palestiniens. Selon l’Unrwa, le
taux de pauvreté de ces derniers au Liban, qui s’élevait à près de
70 % début 2022, atteint désormais 93 %. L’agence de l’ONU a
été créée en 1949, un an après la création d’Israël, pour aider les
plus de 750 000 Palestiniens qui ont fui ou ont été expulsés lors
de la guerre de 1948, ainsi que leurs descendants. Et leur sort ne
semble pas intéresser grand monde sur la scène internationale,
avec la guerre en Ukraine qui accapare l’attention de l’Occident.
Reste à voir si celui qui fut le vice-président d’Obama durant huit
ans va se décider à aborder le sujet du conflit israélo-palestinien
et surtout des conditions de vie exécrables des Palestiniens pié-
gés dans la Bande de Ghaza, ou s’il préférera continuer à éviter
ce sujet délicat qui a par le passé failli saborder les relations israé-
lo-américaines.  F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Attention

Commentaire 
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Avec le succès de l'organisation du CHAN 

La Côte d'Ivoire souhaite
cloner l'exemple algérien 

Par Mahfoud M.

S
on but est clair :
essayer de cloner
l'exemple algérien et le
reporter sur l'organisa-

tion de la CAN 2023 (reportée à
2024) en Côte d'Ivoire. Le prési-
dent de la Fédération ivoirienne
est accompagné d'une déléga-
tion de 37 membres du Comité
d'organisation (COCAN). 

«Cette visite nous a permis de
s'enquérir de différentes informa-
tions utiles pour organiser un
évènement sportif. Nous sommes
aussi ici pour apprendre en
même temps. J'étais à Annaba, et
j'ai vu des infrastructures magni-
fiques. L'Algérie reste un grand
pays de football qui dispose d'in-
frastructures de qualité. Nous
sommes accueillis dans d'excel-

lentes conditions», a déclaré le
premier responsable de la FIF,
lors d'une de ses interventions
faites au stade Nelson-Mandela
de Baraki.   

«Nous allons prendre ce qui
est le meilleur pour organiser une
CAN à la hauteur des espé-
rances. Nous sommes prêts pour
la CAN. Le président ivoirien
Alassane Ouattara a décrété l'an-
née 2023 comme année de la
Jeunesse en prélude à la CAN.
Le pays a mis d'énormes
moyens. Nous allons faire en
sorte de faire de notre mieux
pour organiser un bon tournoi».
Interrogé sur le choc des quarts
de finale du CHAN, prévu ven-
dredi entre l'Algérie et la Côte
d'Ivoire au stade Nelson-
Mandela de Baraki (17h00),
Yacine Idriss Diallo a estimé que

son équipe était prête pour
affronter les «Verts» dans leur
antre. «L'Algérie possède une
bonne équipe, en témoigne le
carton plein réalisé lors de la
phase de poules avec trois suc-
cès de suite. L'équipe algérienne
est le favori N.1 de la compéti-
tion, de par l'avantage du terrain
et du public. La Côte d'Ivoire est
prête pour ce rendez-vous, j'es-
père que les joueurs réaliseront
un bon match vendredi. Que le
meilleur gagne», a-t-il conclu.
Pour rappel, la Côte d'Ivoire,
dont il s'agit de la cinquième par-
ticipation, a terminé 2e du groupe
B, à la faveur de sa victoire
dimanche soir face à l'Ouganda
(3-1) au stade de Baraki et ren-
contre l'E N algérienne le vendre-
di 27 au stade Nelson-Mandela
de Baraki. M. M.  

Le match pour la 3e place 
délocalisé au stade 

du 19-Mai-1956 d'Annaba 
Le match pour la 3e place du 7e Championnat d'Afrique des

nations CHAN-2022 (reporté à 2023), prévu initialement le vendre-
di 3 février au stade Miloud-Hadefi d'Oran, a été délocalisé au
stade du 19-Mai-1956 d'Annaba (20h00), a annoncé le Comité
local d'organisation (COL), lundi dans un communiqué publié sur
sa page officielle Facebook. 

«Au regard de la ferveur dont le public du stade du 19-Mai- 1956
de Annaba a fait preuve depuis le début du CHAN, et sa présence
en force aux matches en dépit des intempéries, le COL a introduit,
auprès de la Confédération africaine (CAF), une demande pour
transférer le match de classement pour la 3e place d'Oran vers
Annaba, ce qui a été immédiatement accepté», a précisé la même
source. 

Outre ce match de classement, l'enceinte d'Annaba abritera
également un quart de finale, vendredi prochain entre le Sénégal
et le 1er du groupe D (20h00). 

Une grande ferveur populaire s'est emparée de la ville
d'Annaba depuis le début de la compétition. Elle abrite les matchs
du groupe B, clôturés dimanche soir, avec la qualification du
Sénégal et de la Côte d'Ivoire, adversaire de l'Algérie dans le pre-
mier quart de finale, prévu vendredi au stade Nelson-Mandela de
Baraki (17h00).  

Le tableau des quarts de finale devait être complété hier avec
le déroulement des derniers matchs des groupes D et E, prévus
au stade Miloud-Hadefi d'Oran : Mauritanie-Mali (17h00) et Niger-
Cameroun (20h00). 

ASO Chlef 

Abdelkader Amrani nouvel entraîneur 

Mondial 2023 de handball (Coupe du président - Gr.2- 3 J) 

Défaite de l'EN face à la Tunisie  

 Le président de la Fédération ivoirienne de football (FIF), Yacine
Idriss Diallo, est depuis quelques jours en visite à Alger pour

s'enquérir de l'organisation du CHAN qui s'y déroule depuis le mois
de janvier actuel. 
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L'organisation du CHAN
fait des émules

L a sélection de
Madagascar a poursuivi
sa série de belles presta-

tions et de surprises en se quali-
fiant aux quarts de finale du
CHAN 2023 aux dépens du
Soudan, défait au score éloquent
de 3 buts sans réponse (3-0 pre-
mière mi-temps) la soirée de

lundi au stade chahid-Hamlaoui
de Constantine, pour le compte
de la 3e journée du groupe C de
cette compétition continentale
accueillie par l'Algérie du 13 jan-
vier au 4 février. Les Malgaches
ont dominé de bout en bout la
partie, méritant sans conteste la
victoire, tandis que le Soudan,
vieux routier du CHAN, a quitté la
compétition d'une manière
imprévue, paraissant avec un
niveau inférieur à celui attendu
de lui en dépit du soutien indé-
fectible du public constantinois.
Le Soudan, qui voulait démarrer
avec force le match, a encaissé
un but prématuré de
Madagascar suite à une action
collective conclue par l'attaquant
Olivier qui s'est retrouvé face à
face avec le gardien pour ouvrir
facilement la marque. A la 23',
suite à une contre-attaque de
Mohamed Abdelrahman, le
Soudan inscrit un but qui est

annulé pour hors-jeu. Peu après,
une lutte pour le ballon dans la
zone du Soudan est exploitée
par le joueur malgache
Solomampionona qui arrive par
un joli et puissant tir à loger la
balle dans les filets du gardien
soudanais, sidéré comme ses
coéquipiers. Quatre minutes plus
tard, Lalaina assomme les
Soudanais en signant le troisiè-
me but des Malgaches qui creu-
sent l'écart. Durant la seconde
manche, le coach soudanais
opère trois changements qui
consolident sa défense et empê-
chent les Malgaches d'atteindre
les buts. Mais les efforts phy-
siques des Faucons de Jediane
n'arriveront à menacer réelle-
ment Madagascar qu'à la 67',
lorsque le Soudanais Mohamed
Abdelraham sort face à face
avec le gardien de but malgache
qui parvient admirablement à
repousser l'assaut. 

Soudan/Madagascar 

Les malgaches surprennent une nouvelle fois  

Le technicien algérien
Abdelkader Amrani s'est engagé
jusqu'à la fin de saison avec
l'ASO Chlef, a annoncé, lundi, le
club pensionnaire de la Ligue 1
Mobilis de football. «La direction
du club s'est officiellement
engagée avec l'entraîneur
Abdelkader Amrani, de retour à
la tête de la barre technique jus-
qu'à la fin de saison», a écrit
l'ASO sur sa page Facebook
officielle. Dans une déclaration
sur la page de l'ASO Chlef,
Amrani a indiqué que «son
objectif est d'assurer le maintien
de l'équipe en Ligue 1 Mobilis et
aller le plus loin possible en
Coupe d'Algérie». «Nous avons
un groupe qui renferme des
joueurs d'expérience et des
jeunes. Cet aspect va faciliter
ma mission, car j'ai déjà dirigé
des joueurs dans l'effectif», a

ajouté le successeur de
Lyamine Bougherara. A l'issue
de la phase aller de la Ligue 1
Mobilis, l'ASO Chlef occupe le
13e rang du classement avec un
total de 17 points, soit à cinq
unités du premier relégable.

Dans un autre registre,
Amrani (67 ans), qui avait passé
de longues années à la tête de
l'ASO, a exprimé son souhait de
voir son club bientôt de retour
dans son antre de Mohamed-
Boumezra pour atteindre serei-
nement ses objectifs, appelant
les supporteurs à soutenir l'équi-
pe dans ces moments difficiles.
L'équipe de Chlef a repris les
entraînements jeudi dernier,
avant d'entamer un stage de pré-
paration de 10 jours, ponctué
par des matchs amicaux, en pré-
vision de la reprise de compéti-
tion, prévue début févier. 

La sélection algérienne de
handball s'est inclinée face à son
homologue tunisienne sur le
score de 25 à 30 (mi-temps : 12-
15), en match comptant pour la
troisième journée du groupe 2
(matchs de classement de la 25e

à la 32e places) du Championnat
du monde 2023, disputé lundi à
la salle d'Orlen à Plock, en
Pologne. A l'issue de cette nou-
velle défaite, les handballeurs
algériens disputeront le match

pour (31e-32e places) face à
l'Uruguay aujourd'hui (13h00,
heure algérienne). Pour sa 16e

participation au Mondial de
handball, le Sept algérien réalise
un bilan décevant avec six
défaites en autant de rencontres,
respectivement face à la Serbie
(27-36), le Qatar (24-29),
l'Allemagne (21-37) en phase de
poules, et Macédoine du Nord
(25-40), Maroc (27-28), Tunisie
(25-30) en Coupe du président.  

MC Alger 

Benkhemassa signe pour deux saisons et demie
Le milieu défensif algérien, Mohamed

Benkhemassa (29 ans), s'est engagé avec le MC
Alger pour deux saisons et demie, a annoncé le
club pensionnaire de la Ligue 1 Mobilis, lundi sur sa
page officielle Facebook. Ayant résilié son contrat
qui le liait avec la formation égyptienne d'Al-Ismaïly
SC, Benkhemassa a décidé de retourner au cham-
pionnat algérien après une première expérience à
l'étranger sous les couleurs de Malaga FC
(Espagne). Il s'agit de la première recrue hivernale
pour le «Doyen», qui lorgne sur les deux internatio-
naux A' : le milieu offensif Ahmed Kendouci (ES
Sétif) et l'attaquant Sofiane Bayazid (USM

Khenchela). Par ailleurs, le MCA a annoncé
dimanche la résiliation du contrat de l'attaquant
nigérian Victor Mbaoma, arrivé durant l'intersaison
en provenance d'Eniymba (Div.1/ Nigeria), qui n'a pu
s'exprimer pleinement au sein du club algérois. Le
MCA se trouve depuis 11 jours en stage à Monastir
en vue de la seconde phase de la compétition, qui
débutera après la fin du Championnat d'Afrique des
nations CHAN-2022 (reporté à 2023) qui se déroule
en Algérie (13 janvier-4 février). Au terme de la
phase aller, le MCA occupe la 3e place au classe-
ment avec 25 points, loin derrière le leader, le CR
Belouizdad, triple champion en titre (37 pts). 
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Par Slim O.

Les mêmes services ont pré-
venu, via l’application offi-
cielle «Tariki», qu’un trafic

difficile est enregistré sur la RW
45, au niveau du village Izaatit
dans la commune Boussellam
(Sétif), appelant les usagers à
faire preuve de vigilance. Au
niveau de la rocade de Djebel El
Ouahch vers Constantine, les
éléments de la section de l’auto-
route Est-Ouest sont intervenus
à Zighoud Youcef en vue de flui-
difier le trafic. Les même services
ont appelé les chauffeurs
empruntant la RN 23 dans son
tronçon liant Laghouat à Tiaret, à
réduire la vitesse et à éviter le
freinage brusque. Par ailleurs,
les éléments de la gendarmerie
ont prévenu les usagers de l’au-
toroute Est-Ouest dans la com-
mune de Yellel à Relizane ainsi
que les usagers de la RN 90,
contre un manque de visibilité
provoqué par le brouillard. Un
accident de la route, survenu au
niveau de l’autoroute Est-Ouest
entre les wilayas de Boumerdès
et d’Alger sur la descente de la
commune de Larbatache vers
Alger, a provoqué un ralentisse-
ment de la circulation, où les élé-
ments de la section autoroutière
de Larbatache sont intervenus
pour prendre les mesures
nécessaires et fluidifier le trafic
routier.  

Routes fermées en 
raison des chutes 
de neige à travers 
plusieurs wilayas  

Les services de la
Gendarmerie nationale ont indi-

qué que des routes étaient tou-
jours fermées en raison des
chutes de neige dans plusieurs
wilayas du pays. Il s’agit de la
RN 15 reliant les wilayas de
Bouira et Tizi Ouzou, précisé-
ment au niveau du col de
Tirourda dans la commune
d’Iferhounen, et la RW 253
reliant Béjaia et Tizi Ouzou au
niveau du col de Chellata (com-
mune Iferhounen). La RN 33 a
également été fermée en raison
des chutes de neige dans la

région Assoul (commune Ait
Boumehdi), ainsi que  la RN 15
entre les communes d’Aghbalou
(Bouira) et Iferhounen (Tizi
Ouzou) au niveau du col de
Tirourda, la RN 33 reliant les
communes de Bouira et Ouacif
(Tizi Ouzou) dans les régions de
Tikjda et Tirourda (commune
Lasnam). Les mêmes services
ont affirmé que les autres routes
ont été ouvertes, appelant les
usagers de la route à faire preu-
ve de vigilance. S. O.

Intempéries

Les usagers de la route appelés
à la vigilance 

 Les services de la Gendarmerie nationale poursuivaient hier leurs
interventions pour ouvrir les routes fermées et faciliter le trafic routier suite

aux intempéries dans plusieurs wilayas du pays (neige et verglas), 
appelant les usagers de la route à la vigilance.

Béchar

La commune de Béni-Ounif
(110 km au nord de Béchar)
s’est recouverte de neige ces
dernières 24 heures, à la suite
de la vague de froid qui sévit sur
la wilaya de Béchar. Toutes les
zones de la région nord de la
wilaya de Béchar, notamment les
périmètres agricoles et pasto-
raux de Ben-Zireg, Zousfana,
Oued Namous relevant de la
commune Béni-Ounif, sont
recouvertes de neige qui ne
dépasse pas quelques centi-
mètres d’épaisseur. Ce phéno-
mène météorologique est dû à
une vague de froid que connaît
actuellement la wilaya de
Béchar, selon les services locaux
de l’Office national de la météo-
rologie (ONM). Ce phénomène

«inhabituel», a été accueilli favo-
rablement par les habitants de
ces régions, qui prédisent une
saison estivale clémente dans
ces régions sahariennes. Les
chutes de neige enregistrées
ces dernières 24 heures n’ont
causé aucune perturbation dans
les différents réseaux routier,
électrique, téléphonique et
d’AEP dans la région, a indiqué
le secrétaire général de cette
collectivité, Abdeljabar Bendiaf,
précisant que «les dispositions
nécessaires sont prises pour
parer à toute éventualité».  Pour
la journée d’hier, ces services
prévoyaient un temps partielle-
ment nuageux avec une tempé-
rature moyenne de 8 °C. 

Khelil Y.

Chutes de neige à Béni-Ounif

CINQUANTE-CINQ agences
commerciales d’Algérie Télécom
(AT) ont obtenu le label de la
qualité d’accueil «Fi khidmati-
koum», attribué par l’Institut
algérien de normalisation
(IANOR), après 5 autres certifiés
en juillet dernier, représentant
ainsi 25 % du réseau commer-
cial de l’entreprise publique. La
cérémonie d’octroi du certificat
de labellisation s’est tenue hier
au siège de l’entreprise à Alger,
en présence du président-direc-
teur général d’AT, Adel Ben
Toumi, du directeur de l’IANOR,
Djamal Hales, et du président de
l’Association de protection et
d’orientation du consommateur
et son environnement (Apoce),
Mustapha Zebdi. Algérie
Télécom est la première entre-
prise algérienne à avoir décro-
ché le label de la qualité d’ac-

cueil «Fi Khidmatikoum» (à votre
service), attribué par l’IANOR qui
exige 14 engagements portant
sur les modalités d’accueil et la
prise en charge de ses clients.
L’entreprise publique avait obte-
nu en juillet dernier le label qua-
lité d’accueil pour cinq de ses
agences commerciales et son
centre d’appel d’Alger. Pour une
deuxième action de labellisation
et dans une dynamique d’amé-
lioration continue de sa qualité
d’accueil, Algérie Télécom a
labellisé 55 agences commer-
ciales réparties sur le territoire
national, pour atteindre un total
de 60 agences labélisées, soit
25 % de son réseau commercial.
Ce label sera généralisé pro-
gressivement pour toucher l’en-
semble des structures d’accueil
de l’entreprise, soit 251 agences
commerciales.  L. M.

55 agences commerciales 
obtiennent le label 
qualité d'accueil

Algérie Télécom

LA BRIGADE de la police
judiciaire de la sûreté de la cir-
conscription administrative de
Birtouta a démantelé un réseau
criminel spécialisé dans le cam-
briolage des maisons et le vol
des magasins, a indiqué, hier, un
communiqué des services de la
Sûreté nationale. 

Cette affaire, qui a été menée
sous la supervision du parquet
territorialement compétent, a
permis l’arrestation de 4 indivi-
dus impliqués dans l’affaire, tan-
dis que l’un d’eux demeure en
état de fuite, a expliqué la même
source. 

Après l’achèvement des pro-
cédures juridiques, les suspects
seront présentés devant le par-
quet territorialement compétent.

Par ailleurs, les services de la
sûreté de la circonscription
administrative de Hussein Dey
ont traité 3 affaires distinctes au
cours desquelles 4 suspects,
dont une femme, ont été arrêtés
pour des affaires de trafic de
drogues solides et de psycho-
tropes avec possession d’armes
blanches prohibées de sixième
catégorie. Cette affaire, menée
sous la supervision permanente
et continue du parquet territoria-
lement compétent, est interve-
nue après l’exploitation d’une
information faisant état d’indivi-
dus, dont une femme, s’adon-
nant au trafic de drogues solides
à Kouba. Un plan sécuritaire
bien ficelé a été mis sur pied
pour les arrêter.  H. N.

Démantèlement 
d'un réseau de cambriolage

Sûreté d'Alger/Birtouta


